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SALLE IBN ZEYDOUN DE RIADH EL
FETH (EL MADANIA, ALGER)
Samedi 18 juin à 22h : Hommage à
Dahmane El Harrachi. Concerts de
Réda Doumaz, Kamel El Harrachi,
Aziouz Raïs et Hamidou.
INSTITUT FRANÇAIS D’ALGER 
(ALGER-CENTRE) 
Mardi 21 juin à 22h30 : Fête de la
musique avec Casbah Groove

«Hommage à Lili Boniche». 
Casbah Groove propose un voyage
dans les répertoires de Lili Boniche,
Salim Halali, Line Monthy, Blond
Blond, El Anka, El Hasnaoui, etc.
Entrée sur carte d'accès. 
Réservation à l'adresse :
fetedelamusique2016.alger@if-
algerie.com 
ESPACE CULTUREL MENTOURI (5, RUE
BACHIR-MENTOURI, ALGER- CENTRE) 
Jusqu’au 27 juin : A l’occasion de la

Journée nationale de l’artiste,
exposition   de différents arts, arts
plastiques, tenues traditionnelles,
livres et objets d’art. 
GALERIE ASSELAH (39, RUE
ASSELAH-HOCINE, ALGER-CENTRE) 
Jusqu’au 23 juin : Exposition de
l’artiste peintre  Omar Regane.  
GALERIE D’ART AÏCHA-HADDAD (84,
RUE DIDOUCHE-MOURAD, ALGER)  
Jusqu’au 23 juin : Exposition de
l’artiste peintre Imène Kaci-Moussa,

intitulée «Challenge».
MAISON DE LA CULTURE 
OULD-ABDERRAHMANE-KAKI  
(MOSTAGANEM) 
Jusqu’a la fin du mois de juillet :
Exposition de peinture «25e
anniversaire du décès de Mohammed
Khadda».
MUSÉE D’ART MODERNE ET
CONTEMPORAIN D’ALGER (RUE
LARBI-BEN-M’HIDI, ALGER) 
Jusqu’à la fin du mois de juin :

Exposition «Genèse II, une collection
qui s’agrandit» avec des œuvres de
Issiakhem, Khadda, Chegrane,
Mokrani, etc.
CIRQUE NATIONAL D’ALGÉRIE CIRQUE
AMAR (CHAPITEAU À PLACE ARDIS,
PINS MARITIMES, ALGER) 
Jusqu’au 30 juillet : Spectacles du
cirque Il Florelegio.
Horaires : Du dimanche au jeudi, à
18h30, vendredi et samedi à 15h et à
18h30.

Dans l’Algérois, par
exemple, ont dit «boita zalamit-
te», une déformations de «boîte
d’allumettes». Un «zalamitte»
est souvent quelqu’un qui «s’al-
lume», qui s’emporte et se met
en colère facilement. Les deux
principaux personnages sont
Torchaka, campé par Adila
Soualem et «Zalamit», intérpré-
té par  Oussama Boudchiche.
Ils vont être saisis par un senti-
ment vif exprimant une relation
affective intense, qui suscitera
l’étonnement des «leurs» qui ne
jurent eux que par l’étincelle et
le soufre. Hamid Achouri inter-
prète le rôle de Sidi Zelmout,
doyen et chef de la communau-
té, à qui incombera la responsa-
bilité de comprendre et d’expli-
quer à ses administrés la possi-
bilité d’existence du sentiment
de l’amour. La nouvelle pièce,
écrite et mise en scène par

Ahmed Rezzag réunit sur scène
22 comédiens dont Samira Sah-
raoui, Khelifa Chahrazed, Yas-
mine Abdelmoumen, Sali, Mou-
nira Aït Meddour, Mustapha
Laribi, Ben Abdellah Djellab et
Yacine Zaïdi. Les événements
se déroulent dans un microcos-
me où vivent des allumettes
dépourvues de sentiments. Un
jour donc, «Torchaka» et «Zala-
mit» ressentent un sentiment
étrange et merveilleux que les
gens normaux appellent
«l’amour». Torchaka propose
aux siens de reconsidérer
l’amour dans un monde où on
s’enflamme pour un rien, ou
pour un tout. Sur le ton de la
dérision, sont ainsi pointées du
doigt l’«indifférence et l’absence
d’intérêt vers l’autre dans les
sociétés arabes».Le décor,
l’œuvre de Soumiway, est fait
de boîtes d’allumettes de diffé-

rents formats, placées à l’arriè-
re-scène. 

Les personnages dont
Sabrina Koreichi, Linda Blues,
Sabrina Boukeria, Mohamed
Lahoues, Riad Djefaflia, Chaker
Boulemdaïs, Nassim Meziane
et Mustapha Azzouz, portent
des accoutrements à la couleur
soufre et des  bonnets rouges
sur la tête. La bande son est
composée par Abdellah El

Kourd et Brahim Hadibèche.
Produit par le Théâtre national
Mahieddine-Bachtarzi, la pièce
Torchaka est encore program-
mé pour une représentation
publique ce soir, samedi (à par-
tir de 22h 30) sur la même
scène du TNA. La pièce sera
jouée sur la même scène et à la
même heure les 22 et 23 juin
prochains.

Kader B.

GÉNÉRALE DE LA PIÈCE TORCHAKA À ALGER

L’amour  au temps des pyromanes

Grâce à deux buts de Christian Dalger,
l’Algérie remporte sa première Coupe du
monde de football, après une homérique
finale contre le Cameroun, au Stade d’Al-
gérie de la ville d’Algeria, la nouvelle capi-
tale du pays. Dans toutes les villes d’Algé-
rie, c’est la joie et l’allégresse. La majorité
des médias voient dans ce triomphe d’une
équipe et d’un joueur d’exception un
modèle d’intégration et un exemple à
suivre pour les jeunes émigrés européens,
en particulier les Français. Trêve de poli-
tique ! Dans les banlieues «chaudes» d’Al-
ger, Oran et Annaba, les «mirou» (verlan de
roumi) ont fait la fête jusqu’au matin après
ce sacre historique de l’équipe d’Algérie.
Mais comme toujours, il y a les rabat-

joie. L’éditorialiste d’un canard d’extrême
droite écrit : «Ce n’est pas la vraie équipe
d’Algérie qui vient de gagner. Comment
peut-on dire que cette équipe représente
les Algériens alors qu’il n’y a que deux
joueurs, Salim Torchi et Mourad Tébessi,
qui sont des Algériens de souche ? C’est
une sélection européenne qui a gagné !»
Yahia Leben Ben Meriem, leader du Front
nationaliste, fait remarquer : «Ils ne chan-
tent même pas Kassaman, l’hymne natio-
nal, avant les matchs…»  
De l’autre côté de la Méditerranée, une

sélection au jeu technique séduisant vient
de se qualifier à l’Euro 2070. C’est l’équipe
de France formée en majorité de joueurs
bi-nationaux nés en Algérie et évoluant
dans les championnats d’Algérie et
d’Afrique…

K. B.
bakoukader@yahoo.fr

LE COUP DE BILL’ART 
DU SOIR

Un jour 
Par Kader Bakou

lesoirculture@lesoirdalgerie.com

Le public est venu nombreux à La générale de la
pièce de théâtre Torchaka (La boîte d’allumettes), jeudi
soir au Théâtre national algérien Mahieddine-Bachtarzi
à Alger.  Torchaka veut dire  «La boîte d’allumettes» ou
simplement «l’allumette» dans le parler d’une grande
partie du Nord-Est algérien en particulier dans le
Constantinois.

L e coup d’envoi de la 8e édition du
Festival de théâtre de montagne a
été donné vendredi au village Aït

Maâlem relevant de la commune d’Aït
Bouaddou, une quarantaine de kilo-
mètres au sud de Tizi-Ouzou, a-t-on
appris des organisateurs. 

Un membre de l’association culturelle
Tamkadbout qui organise cette manifes-
tation dédiée au 4e art en collaboration
avec la direction de wilaya de la culture
a indiqué à l’APS qu’elle a choisi de
rendre hommage à travers cette nouvel-
le édition à la chanteuse El Djida
Tamechtouht, à l’ancien journaliste de la
Radio nationale Chaîne II  Belkacem
Messaoudi, et au dramaturge Saïd
Zanoun.Tout au long de ce festival, 11

troupes théâtrales représentant les
wilayas de Tizi-Ouzou, Oran Béjaïa et
Bouira se produiront sur les planches de
la salle culturelle du village Maâlem où
les amoureux du théâtre pourront
découvrir ou redécouvrir, en soirée à
partir de 22h, des pièces dont Guha de
l’association Tazuri war Tlissa de Béjaïa,
qui sera jouée en ouverture, Tadssa di
twaghit de la coopérative Macahu d’Ife-
rhounene (Tizi-Ouzou), Tirga N Cibuh
de la maison de jeunes Lbarki d’Oran et
Taghdemt Taqudart de l’association Itran
N Tqarbouzt de Bouira. 
La 8e édition du Festival de théâtre

de montagne qui s’étalera sur 8 jours et
placée sous le thème «Le théâtre, une
voie pour l’unification de l’identité ama-

zighe»  sera clôturée le 24 juin par une
cérémonie de remise de prix et de
diplômes aux participants, a-t-on ajouté
de même source.

Nassima Chabane animera, le
20 juin, soit le 15e jour du mois de
Ramadan, à la salle El-Mouggar à
partir de 22h30, une soirée musica-
le et de chant en hommage à l’un
des maîtres de la musique anda-
louse, cheïkh Dahmane Bena-
chour.  Un hommage qui se prolon-
gera, puisque la même artiste se
produira le 30 juin, soit le 20e jour
du mois de Ramadan, à partir de
22h30, à la salle Ibn-Zeydoun.

TIZI-OUZOU 

Ouverture du Festival du théâtre
de montagne 
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VEILLÉES DE RAMADHAN 
À TAMANRASSET

La semaine de l’inchad 
draine un public nombreux 

L a maison de la culture de Tamanrasset drai-
ne un large public venu apprécier les chants
religieux interprétés dans le cadre de la

semaine de l’inchad, durant les soirées de ce
mois de Ramadhan. 
Animée par des troupes et associations

issues de différentes communes de la wilaya,
dont les associations Amesli Ihektane, Founoune
Es-Sahra et El-Madih El-Targu, cette manifesta-
tion culturelle est suivie par un public nombreux
venu apprécier aussi les chants religieux de la
troupe de la zaouïa de Moulay Cherif Reggani de
l’Ahaggar (Tamanrasset) et de l’association
Amesli Ihektane du Tidikelt (In-Salah). 
Le programme de la maison de la culture pré-

voit également d’autres activités culturelles, des
journées humoristiques et théâtrales, ainsi que
des conférences littéraires, a indiqué le directeur
de la maison de la  culture Ahmed Heniya. 

Un riche programme commémoratif est aussi
peaufiné en prévision de la célébration du 54e
anniversaire de la double Fête de l’indépendance
et de la jeunesse (5 Juillet), a-t-il assuré.

La galerie d’arts Dar El Kenz abritera,
très prochainement, une exposition
collective d’arts plastiques intitulée

«l’Algérie au fil du temps : peintures,
miniatures et calligraphies». 

Une vingtaine d’artistes dont Moha-
med Laraba,  Ali Kerbouche, Mustapha
Khelifi, Rachid Talbi, Omar Khiter et Baya
Zemouche, participent à cette exposition
dont le vernissage est prévu le samedi 26
juin 2016 à partir de 21h 30. 

Comme son thème l’indique, elle retra-
cera de manière originale, l’histoire de la

peinture et des arts appliqués en Algérie,
à travers certains de ses plus brillants
représentants. La soirée inaugurale sera
aussi animée par l’artiste chaâbi Nassim
Bour.

L’exposition collective «l’Algérie au fil
du temps : peinture, miniature et calligra-
phie», entre dans le cadre des activités
célébrant le vingtième anniversaire  de la
création de la galerie Dar El Kenz, située
à Chéraga dans la wilaya d’Alger. L’expo
se prolongera jusqu’au 16 juillet prochain.

K. B.

GALERIE DAR EL KENZ

L’Algérie au fil du temps et des toiles


